
Je m'oppose au projet  de GNL Québec pour diverses  raisons.  D'abord,  ce projet  aura des impacts
dévastateurs sur l'écosystème terrestre et marin du Sagnenay. On parle ici de mettre en danger des
dizaines d'espèces vulnérables, en plus de menacer la qualité de l'eau d'innombrables lacs et du fjord
lui-même  à  cause  du  super-méthanier  prévu  pour  le  transport  du  gaz  liquéfié.  Ensuite,  ce  projet
produira  tellement  de  gaz  à  effet  de  serre  que  les  efforts  collectifs  entrepris  par  les  québécois
deviendront  totalement  négligeables.  Et  nous  voulons  les  réduire!  En  addition,  bien  que  certaines
communautés autochtones se soient entendues, je ne crois pas que ces discussions aient été faite de
manière sérieuse et crois que le projet sera délétère à la survie saine des peuples autochtones. De plus,
les véritables profiteurs de ce projet sont des investisseurs étrangers, alors que les pertes seront comme
d'habitude épongées par les habitants locaux. En outre, les voix se sont élevées contre ce projet  à
maintes et maintes fois déjà, ce projet risque donc de miner la pertinence du processus de consultations
publiques et d'accroître le cynisme collectif  que nous entretenons envers les décideurs.  Finalement,
cette  industrie  est  archaïque  et  dépassée.  Le  Canada,  en  bonne  législation  de  complaisance  des
ressources minières et pétrolières, pousse pour ce projet, alors que sa population désire voir le modèle
économique transiter vers les énergies vertes. Ce projet est un pas en arrière et semble être mis de
l'avant seulement pour satisfaire des intérêts étrangers. 
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